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paru quelque peu suspect. Aussi ne le perdaient.
ils pas de vue, toutefois avec assez de prudence
pour n'en rien laisser paraître.

M. Serge ne se doutait point, par conséquent,
qu'il fût l'objet (le certains soupçons. Lui, égale-
muent, n'aptpréhîendait que la séparttion prochaine.
Etait-il combattu entre l'idée de reprendre son
excursion à travers l'OuetAéiue, ou soit-

gei-lày renonce'r pour suivre ses nouveaux
amiis jusqu'en Europe? Il eût été dilliciie (le le
dire. Cependant, le voyant assex préoccupé, M.
Cascabiel résolut de provoquer une explication à
ce sujet.

Un soir-, le Il octobre, après souper, s'adres-
sant à M. Serge, M. Cascabel (lit, comme si c'é-
tait chose nouvelle:

"A propos, monsieur Serge, vous savez que
nous allons bientôt partir pour votre pays ?

-Sans doute, nies amis... Cela est convenui...
-Oui !... Nous allons en Russie... et, juste-

nment, nous passerons par Perm.. où demeure
votre père, si je ne mue trompe...

--tce n'est pas sans regret et sans envie que
je vous vois partir

-Monsieur Serge, dit Cernélia, est-ce que vous
comptez rester longtemps encore en Amérique ?

-Longtemps ?... Je ne sais trop...
-Et, lorsque vous reviendrez en Europe, quel

chemin prendrez-vous'
-Le chemin du Faîr-West... Mon exploration

nie ramènera infailliblement vers New-York, et
c'est là (lue je miemblarquerai... av'c Kayette...

-Avec lKayette!" mnurmura Jean, en re'gar-
dant la jeune Indienne qui baissait la tête.

Il y eut quelques instanîts (le silence. Puis, M.
Cascabel reprit d'une voix hésitante:

'l<Voyons, monsieur Serge... je vais rme per-
mettre de v-"us faire une proposition... 01% je
sais b'ien que ce sera très pénible de traverser
cette grande diablesse de Sibérie !..-. Mais enini,
avec (lu courage et de la volonté...

-Moni anîi, répondit M. Ser ge, croyez bien
élue ni les dangers ni les fatigues ne n.'effrayent,
et je les partagerais volontiers avec vous, si...

-Pourquoi n'achèverions-nous pas le voyage
ensemble? denmanda Corni4[ia.

-Que ce serait gentil !ajouta Sandre.

(A suivre.)
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